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NOTES DE LECTURE 

Denis R. BERGMANN et Pierre BAUDIN. — Politiques d'avenir pour l'Europe agricole. Paris, INRA-Economica, 
1989, 170 p. 

Le regretté Denis R. Bergmann nous a laissé un livre 
précieux qui réunit, dans le style alerte, concret et clair 
qui était le sien, une synthèse des idées de politique 
agricole qu'il avait développées ici et là. Pierre Baudin a fait 
un important travail de mise en forme et de préparation 
des manuscrits de D.R. Bergmann pour en assurer la 
publication. Avec tous ceux qui ont contribué à faire paraître 
ce livre, il mérite notre salut car une lacune importante 
dans notre bibliographie est ainsi comblée. 

Le livre présente un profil mixte, avec des éléments 
relevant du manuel et d'autres, les plus nombreux, relevant 
de l'exposé de thèses de politique agricole. La 
présentation en est très peu technique et les raisonnements 
économiques sur figures ou équations sont très rares. L'ouvrage 
est donc destiné à un public large mais comme le dit 
l'auteur « il suppose connu un certain nombre de concepts 
économiques ». Ceci est exact, et si l'auteur va très loin 
dans la critique et les suggestions de politique 
économique, celles-ci reposent sur une réflexion approfondie 
conduite sur plusieurs décennies. D.R. Bergmann argumente 
ses analyses certes, mais la présentation de son livre reste 
facile à lire car il évite les développements laborieux sous- 
jacents à ses conclusions. Certains pourront regretter ce 
manque de rigueur, et ne pas partager, de ce fait (?), ses 
conclusions. Le choix de D.R. Bergmann me semble 
cependant être le bon et le livre sera aussi utile aux 
étudiants d'économie rurale qu'aux dirigeants qui souhaitent 
découvrir une analyse concrète et peu dogmatique des 
problèmes agricoles européens en cette fin du XXe siècle. 
Selon D.R. Bergmann lui-même, son point de vue est 
probablement minoritaire dans l'école française d'économie 
rurale. Cela est sans doute vrai, mais il me semble que 
l'esprit de sa démarche intellectuelle se fait beaucoup 
moins rare. 

Le livre contient six chapitres réunis en deux parties. 
Le chapitre introductif est consacré au contexte 
économique fondamental du secteur agricole et au contexte 
historique de la construction de la PAC. Les grandes forces 
pesant sur l'évolution à long terme du secteur sont 
rappelées, ainsi que leurs conséquences sur le revenu agricole 
et les inégalités. La diversité des agricultures et des 
politiques agricoles des Etats fondateurs explique pour une 
bonne part les principes de base de la PAC. 

Ceux-ci sont développés dans la première partie 
consacrée à « la PAC de la période faste et sa crise ». Le 
chapitre II consacré aux aspects intérieurs des interventions sur 
les marchés est le plus proche du style manuel. Il examine 
les bases économiques des principaux instruments de 
politique des prix agricoles et leur fonctionnement dans le 
cadre de la PAC. Il traite successivement de « 
l'intervention » (c'est-à-dire du stockage et des retraits) appelée 
« ponction », des paiements compensatoires, des 
restrictions de l'offre, des prix différentiels et du quantum, des 
montants compensatoires monétaires. 

Dans le chapitre III, D.R. Bergmann traite des aspects 
de la PAC relatifs aux échanges avec les pays tiers. Il 
distingue dans la PAC protectionniste de la période 1962-85 
les mesures visant surtout à freiner les importations de 
celles qui encouragent les exportations. Alors que le premier 
volet est présenté comme un protectionnisme défendable, 
le second est qualifié « d'inadmissible dumping ». 

Dans cette partie l'auteur se prononce pour un 
protectionnisme modéré justifiable surtout comme facteur de 
stabilisation dans un secteur où beaucoup de produits sont 
soumis à des aléas et dont la demande reste inélastique. 
Cette partie constitue une bonne introduction à l'analyse 
de l'intervention publique en agriculture ; toutefois, 
comme elle est brève et peu détaillée, elle ne clarifie pas 
vraiment le problème du bien fondé économique de la 
protection. En particulier, le traitement séparé des instruments 
domestiques (intervention) et douaniers est un peu 
artificiel, car ils sont tous deux les éléments indispensables d'une 
organisation commune de marché. De même, distinguer 
la protection à l'égard des importations, du dumping des 
exportations à l'aide des subventions, tend à masquer que 
la première est souvent une phase qui débouche sur la 
seconde et que les problèmes de la PAC d'aujourd'hui 
étaient en germe dans celle conduite depuis vingt ans. Mais 
les développements nécessaires à ce débat auraient sans 
doute dépassé les limites et rompu avec le ton du livre. 

La deuxième partie, orientée vers l'avenir, est consacrée 
plus directement aux thèses et recommandations pour une 
PAC plus réaliste. Le chapitre IV dresse les principes d'une 
nouvelle politique pour les prix, les marchés et les 
revenus en Europe. D.R. Bergmann soutient que l'Europe est, 
ou peut être, compétitive sur les céréales (sauf pour le 
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maïs), le lait et peut-être la viande rouge. Il propose un 
protectionnisme bien plus modéré que l'actuel, et des 
mesures de compensation des victimes de l'ajustement par 
aides directes. Ces thèses, que D.R. Bergmann a déjà 
défendues ailleurs, sont intéressantes, bien documentées 
et le chapitre IV est sans doute l'un des meilleurs 
traitements pragmatiques en français de la PAC face aux 
contraintes géopolitiques. 

Le chapitre V traite des politiques structurelles que 
l'auteur distingue à juste titre des politiques visant les zones 
défavorisées. La taille du chapitre occupe d'ailleurs une 
part plus importante du livre que celle du coût des 
politiques structurelles dans les dépenses du FEOGA. Après 
avoir rappelé la pertinence des analyses de Mansholt et 
la nécessaire croissance de la taille des exploitations, D.R. 
Bergmann exprime ses doutes sur les mesures prises dans 
les directives de 1972 et considère que la « nouvelle » 
politique des structures de la Communauté n'est guère « 
passionnante ». D.R. Bergmann rappelle encore l'importance 
de l'environnement économique et social des exploitations 
(écoles, crédits, services, formation...) et renouvelle son 
jugement sévère sur l'inefficacité de la vulgarisation- 
développement en France. 

Le chapitre VI donne une analyse riche et diversifiée du 
problème des régions défavorisées et de l'agriculture 
méditerranéenne. On y retrouve la franchise et l'honnêteté de 
D.R. Bergmann qui dit clairement qu'une politique des 
structures ne convient guère aux zones à potentiel 
agricole médiocre et qui sont les grands foyers de pauvreté 
de l'Europe agricole. Il se prononce clairement pour une 

stratégie de déclin agricole tout en remarquant que le 
potentiel de ces zones dans d'autres activités (tourisme, 
produits de qualité, montagne, etc.). La désertification ne 
saurait être dramatisée mais il propose d'alléger les 
souffrances individuelles résultant des évolutions. En 
conséquence, les programmes visant à payer la fonction de 
gardien de la nature sont à développer. Enfin, la dernière 
section est consacrée aux régions méditerranéennes dont les 
problèmes sont présentés de façon spécifique. D.R. 
Bergmann rappelle les faiblesses de l'agriculture de ces régions 
qui sont économiques et institutionnelles. Mais il note aussi 
que la concurrence avec les pays du Nord, dans les fruits 
et légumes au moins, peut donner lieu à des 
délocalisations rapides, que les pays du Nord doivent accepter en 
échange des débouchés que sont les pays du Sud pour leurs 
propres produits. 

Au total, la lecture du livre de D.R. Bergmann est 
indispensable à tous ceux qui s'intéressent à la politique 
agricole en général et à la PAC. D'un style alerte et direct, 
il fourmille d'informations précises et intéressantes. On 
peut certes regretter d'assez nombreuses fautes 
d'impression qui seront sûrement corrigées dans la prochaine 
édition et la place quasi inexistante de la pollution et des IAA 
qui, surtout après 1992, vont peser sur la politique 
agricole européenne, mais l'ouvrage de D.R. Bergmann mérite 
de figurer en haut de la liste des livres de réflexions sur 
la PAC au tournant des années 1980 ! 

Louis P. MAHÉ 
INRA, Rennes 

Michael TRACY. — Government and agriculture in Western Europe 1880-1988. Londres, Harvester Wheatsheaf, 1989, 
382 p. 

L'éditeur Harvester Wheatsheaf nous propose la 
troisième édition du livre de Michael Tracy, devenu un 
classique, et dont la traduction française était parue en 1986 
chez Economica sous le titre « L'Etat et l'agriculture en 
Europe occidentale. Crises et réponses au cours d'un 
siècle ». Jean Pierre Plavinet avait présenté un compte rendu 
de cet ouvrage dans le numéro 177 d'Economie Rurale. 
Nous renvoyons le lecteur qui n'aurait pas eu connaissance 
de la publication de ce livre à cette note de lecture. 

Rappelons toutefois qu'il s'agit assurément d'un des 
ouvrages majeurs de ces vingt dernières années. Une 
première moitié du livre est consacrée à une présentation assez 
détaillée de l'évolution, de la fin du XIXe siècle à la 
seconde guerre mondiale, de la production, des 
structures, et des politiques agricoles de quatre pays de la CEE : 
le Royaume Uni, l'Allemagne, la France et le Danemark. 

Après un survol rapide des politiques nationales mises en 
œuvre et des changements structuraux intervenus après 
1945, la seconde moitié du livre retrace la mise en place 
de la politique agricole commune, analyse les 
composantes de sa crise en la replaçant dans le contexte du marché 
international et de la controverse entre les Etats-Unis et 
l'Europe sur leurs politiques respectives d'aides à leur 
agriculture. 

Alors que les précédentes éditions du livre de M. Tracy 
s'arrêtaient au tout début des années quatre-vingts, celle- 
ci est actualisée et couvre les développements intervenus 
jusqu'en 1988 tant dans la politique agricole commune, 
que dans le contexte international. 

Michel BLANC 
INRA-ESR, Toulouse 
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